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POUR RAPPEL… 

CONTEXTE - QUI SOMMES-NOUS ? 

Nous sommes un groupe de huit jeunes, six filles et deux garçons (de 15-19 ans) et nous nous 

rencontrons à l’Espace 44 les vendredis soirs, une semaine sur deux, pour préparer un repas 

ensemble et faire des activités en tout genre. C’est toujours avec beaucoup de plaisir que nous 

donnons du temps pour les divers projets et événements qui sont organisés à l’Espace 44 et dans 

le quartier. 

DESCRIPTION 

L’ENVIE 

L’idée est née en 2015 de la volonté de faire un voyage tous ensemble. Nous en avons parlé 

plusieurs fois et nous avons proposé cette idée à l’équipe de l’Espace 44, qui a apprécié de voir 

notre motivation pour imaginer des alternatives aux ventes de pâtisseries afin de financer ce 

voyage. Nous avons alors planché sur un beau voyage en bateau avec WestOnBoat, un projet 

mis sur pieds par un ancien ETS (Emploi Temporaire Subventionné) venu travailler six mois à 

l’Espace 44. 

Notre groupe s’est alors soudé autour de la fabrication de pochettes et portes-monnaie en 

bâche recyclée, de t-shirts et de pulls customisés et dans la préparation d’événements pour la 

recherche de fonds. Malheureusement, il y a eu d’une part des problèmes mécaniques qui ont 

freiné la production des objets, et des imprévus du côté de la préparation du bateau qui n’ont 

pu permettre la réalisation de ce voyage. 

Conscients que le groupe allait se défaire peu à peu dans les multiples parcours de formation, 

ce voyage représentait notre dernière occasion de réaliser une aventure forte, ensemble, avec 

les liens que nous avons créés à l’Espace 44. Aussi, nous avons alors choisi une nouvelle 

destination : La Croatie ! 

Depuis l’effervescence des idées qui ont jailli de nos envies en 2015, Il était donc essentiel de 

faire aboutir ce voyage qui nous tenait à cœur. A cet effet, nous avons centré ce projet autour 

d’une action écologique que nous voulions apporter sur place d’une part et sur la rencontre 

avec un groupe de jeunes croates d’autre part. 

OBJECTIF, PUBLIC CIBLE 

POURQUOI ? 

Comme vous l’avez lu précédemment, au tout début de notre projet, nous étions partis avec 

l’idée d’observer les dauphins et les baleines et de voir des volcans. Les animaux et les 

phénomènes naturels nous préoccupent, mais nous étions prêts à changer de cap et trouver un 

autre sujet de curiosité ! Nous avons cherché une destination pas trop lointaine, mais qui puisse 

nous apporter ce sentiment de découverte et de dépaysement, sachant que la majorité 

d’entre nous n’est jamais allée en Europe centrale. 

Si cette culture est différente de la nôtre, ainsi que la langue, nous avons pensé apprendre des 

expressions Croates utiles. Nous avons donc fait quelques recherches sur ce pays et nous nous 

sommes rendu compte qu’il y avait des plages magnifiques, c’est comme ça qu’est née l’envie 

d’apporter notre aide à un organisme écologique, ceci afin de nettoyer les plages de l’île de 

Var après la saison estivale. Ce projet de voyage en Croatie nous intéressait également par le 

fait que nous allons devoir apprendre à cohabiter, à nous entraider et à effectuer des tâches 

quotidiennes. 
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BILAN DES PROFESSIONNELS 

LA PHASE PRÉPARATOIRE 

Le plus gros défi du groupe des jeunes a été de passer du rêve à la réalité. Les 

envies sont plaisantes et enivrantes mais la concrétisation est parfois plus difficile 

à maîtriser ! En effet, la préparation a été extrêmement laborieuse. Celle-ci, due 

la plupart du temps à des agendas très serrés pour chacun, des élèves 

gymnasiens ainsi à ceux qui sont en apprentissage. 

En plus d’avoir perdu quelques participants durant ces mois de préparation, le 

groupe a failli éclater à plusieurs reprises. Il a fallu donc rassembler les troupes et 

resserrer les rangs pour trouver des éléments de motivation, ceci étant le travail 

quotidien des animateurs socioculturels, a permis de se recentrer, d’avoir les 

bons mots au bon moment… 

Afin de contrecarrer cette difficulté, nous nous sommes regroupés pendant les 

vacances d’automne 2017 pour se distribuer les tâches ainsi que nommer des 

référents de secteurs. Cette manière de faire a permis à chacun d’avancer 

dans ses démarches sans qu’il y ait forcément à se rencontrer. 

Malgré cela, nous avions aussi planifié plusieurs dates pour nous voir afin 

d’échanger sur nos avancées respectives et placer les dates des divers 

événements qui nous permettraient la récolte de fonds pour ce projet, comme 

par exemple : 

• Vente de t-shirts au Régional Rock à la Maison de Quartier de Chailly, le 

24 novembre 2017 

• Vente de gaufres et thé chaud devant la Migros des Bergières le samedi 

25 novembre 2017 

• Ventes de biscuits, vin chaud, thé et divers accessoires réalisées par le 

groupe voyage devant la Migros des Bergières les 7 novembre, 13, 15, 16, 

20, 21, 22 et 23 décembre 2017 

• Dance Party parents-enfants (6-10 ans) dimanche 18 mars 2018 

• Vente de glaces confectionnées par les jeunes à la soirée de soutien de 

l’Association d’Espace 44 le samedi 24 mars 2018 

• Vente d’objets récupérés au vide-greniers du quartier le 26 mai 2018 

• Vente de glaces artisanales à la soirée salsa du 16 juin 2018 

• Dance Party parents-enfants (6-10 ans) le dimanche 30 septembre 2018 

Dans cette phase, un des objectifs visés était clairement l’apprentissage de la 

récolte de fonds pour financer le voyage, mais pas que… Organiser ensemble 

un projet d’envergure ne s’improvise pas ! Il fait appel notamment au 

développement du sens critique, il accroît la capacité de décentralisation, 

pouvoir réfléchir à ce qui plaît et non à ce qui me plaît. 
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LE SOUTIEN MORAL ET FINANCIER 

Tout au long de cette aventure et belle expérience, nous avons eu le soutien 

moral des parents, tout spécialement par leur présence fort appréciée lors des 

diverses manifestations organisées pour la récolte de fonds, à l’occasion 

desquelles nous avons sollicité quelques structures pour nos demandes de 

fonds : 

• « Movetia » ; le projet correspondait parfaitement aux critères de sélection 

mais malheureusement nous étions trop tard dans le délai de 

présentation. 
 

• « J’ai un projet » ; après plusieurs contacts et une présentation du projet 

environnemental, le délégué jeunesse du canton de Vaud n’entrait pas 

en matière pour un voyage à l’étranger mais pouvait participer à une 

éventuelle organisation de soutien en faveur du voyage. Cependant, 

trop compliqué dans la réponse aux exigences concernant ce soutien-là, 

nous avons décidé de retirer notre demande. 
 
• « FASL » ; une demande a été présentée et défendue dans le cadre des 

projets spéciaux de mai 2018. En plus du salaire du professionnel de 

l’Espace 44 qui a notamment participé à toute la construction du projet 

et qui a bien entendu accompagné le groupe de jeunes lors du voyage, 

ce projet a obtenu selon notre budget prévisionnel la somme de CHF 

3'000.- du Fonds des projets spéciaux de la FASL. 
 

• « Espace 44 » ; l’Association de l’Espace 44 a également soutenu le projet 

à hauteur de CHF 2'000.- environ, plus le salaire du moniteur et les achats 

des ingrédients pour la confection des produits mis à la vente. 
 

• Les projets événementiels ainsi que les divers accessoires créés par les 

jeunes ont contribué pour une grande partie à la récolte de fonds, ceci 

pour la coquette somme de CHF 4'806,50. 

 

REGARD SUR QUELQUES ÉTAPES AVANT LE DÉPART 

LA RECHERCHE DE SOUTIEN EN CROATIE 

Pendant plusieurs mois les jeunes ont tenté à plusieurs reprises de rentrer en 

contact avec le responsable de l’office du tourisme de Split. Sa réponse très 

positive à notre premier courriel nous laissait optimistes pour la collaboration que 

nous recherchions. Cela ne fût pas vraiment le cas pour la suite ! En effet, 

malgré les mails successifs que les jeunes lui adressaient, c’était silence radio.  

Même comportement avec une institutrice de Split qui nous a été conseillée 

pour faire le lien entre des jeunes Croates et notre groupe. 
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Aussi après plusieurs tentatives, nous avons décidé de faire nos propres 

recherches de contacts. C’est ainsi que nous avons pu entrer en relation avec 

la structure « Sunce » à Split. Cette organisation a pour but la défense des rives 

de la Croatie et notamment la sensibilisation auprès de la population sur les 

déchets qui jonchent les plages. 

Nos recherches ont aussi été fructueuses à Lausanne. En effet, nous avons pu 

connaître quelques semaines avant notre départ, une Association lausannoise 

« My Green Trip » qui promeut le nettoyage de sites visités lors de voyages. Nous 

nous sommes rencontrés pour régler les détails de notre collaboration. Notre 

participation écologique enfin prenait forme et nous enthousiasmait ! 

 

TROIS MOIS AVANT LE DÉPART 

Les jeunes se sont sentis pousser des ailes lors de la réservation des billets 

d’avion, leur énergie s’est encore décuplée à la réservation de la maison qui 

allait nous accueillir une semaine entière. Cette maison était parfaite pour 

accueillir dix personnes.  

 

LE VOYAGE 

Se donner rendez-vous à 3h00 du matin à l’Espace 44 c’est d’une part excitant 

mais en même temps très stressant… ! Seront-ils à l’heure, auront-ils pensé à 

tout ?! Pour pallier cela, nous avions fait des binômes afin qu’entre eux ils se 

briefent. Des parents volontaires et courageux nous ont déposés à l’aéroport de 

Genève. L’enregistrement devait se faire à 4h00 du matin pour un départ à 

6h00 avec EasyJet. Toutes les formalités ont été réglées et le vol à destination 

Split, Croatie, s’est déroulé sans retard. 

Dimanche à notre arrivée, nous étions attendu par deux mini bus pour le 

transfert à Split. Pour prendre possession de notre domicile, les chauffeurs nous 

ont déposés avec nos bagages à 20 mètres de la maison où nous attendait la 

responsable. Après transmission des consignes, nous avons pu nous approprier 

les chambres avant d’aller en repérage du quartier et de la ville. 

Le lundi matin, nous avions rendez-vous à 10h00 dans les bureaux de Sunce. 

Nous avons été reçus chaleureusement par une avocate et une biologiste 

marine dans la salle de conférence. Après un exposé assez dense des buts de 

cette organisation, nous avons pu échanger pendant deux heures sur l’aspect 

de leur travail ainsi que sur le projet environnemental que nous projetions dans 

nos déplacements programmés dans la région de Split. Très rapidement les 

jeunes ont dû s’exprimer en anglais, ils ont démontré une certaine aisance à 

parler dans une autre langue que la leur. Avant de quitter les locaux de Sunce, 
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nous avons convenu de leur donner un coup de main le samedi matin sur une 

plage à 20 kms de Split, à Omis très exactement, ceci pour répertorier sur un 

périmètre de 1'000 m2, tous les déchets qui s’y trouvaient. 

À partir de ce repérage, nous avons pu définir précisément le programme de la 

semaine, entre travail de nettoyage des plages et visite de sites, comme par 

exemple : 

• Le parc Marjan 

• Le parc national de Krka 

• Croisière d’une journée pour la visite de trois îles au large de Split 

• Visite de la ville et marché artisanal 

Dans cette semaine bien remplie, en plus du nettoyage que nous avons 

effectué à l’occasion de nos visites sur différents sites, nous avons consacré 

quatre grandes matinées pour le ramassage des déchets, et constatant qu’il 

n’y avait aucun tri de déchets dans la région de Split. Avec nos actions de 

ramassage nous avons pu et on l’espère susciter l’envie à locaux d’entamer 

cette même démarche écologique. 

En effet, nous avons souvent été interpellés par des croates que nous croisions, 

et qui nous demandaient ce que nous faisions exactement… !? A cela nous 

répondions tout simplement que nous ramassions les déchets à chaque endroit 

où nous passions. Leurs visages à ce moment-là se remplissaient de gratitude et 

des grands mercis retentissaient. 

Le second constat est que tous les individus confondus (locaux, touristes, etc.) 

participent à la dégradation de notre planète ! Les déchets les plus fréquents 

que nous avons répertoriés dans nos actions sont par ordre de quantité : 

• Plastics en tout genre (sachets, bouchons de bouteilles, bidons de 

produits, etc.) 

• Bouteilles en PET 

• Bâtons de coton tige 

• Pailles 

• Préservatifs en abondance 

• Mégots de cigarettes 

• Emballages de cigarettes 

• Capsules de bouteilles 

• Bouteilles en verre 

Pour se faire une petite idée de notre apport écologique, la récolte de notre 

première grande matinée de ramassage nous a permis de remplir pas moins de 

15 sacs de 60 litres. Aussi, sur l’ensemble de la semaine nous avons consacré 

environ 17 heures fois 10 personnes, total 170 heures de nettoyage. 
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Le travail que nous avons partagé avec « Sunce » le samedi matin sur la plage 

d’Omis a été vite et bien mené. Comme cité déjà plus haut, nous devions sur 

100 mètres et 10 mètres de large de la rive, répertorier tous les déchets s’y 

trouvant afin qu’ils puissent les classifier. Une très belle expérience de 

collaboration active ! 

La veille de notre retour au pays, nous avions déjà fixé une date pour le bilan. 

Nous nous sommes donc réunis le vendredi 16 novembre pour évaluer notre 

projet. Ce qui est globalement ressorti, c’est notre chance d’avoir pu participer 

à ce projet malgré le nécessaire à le mettre en place. La motivation des jeunes 

à se mobiliser était le principal élément d’interrogation de l’équipe en charge 

de l’accompagnement du groupe de jeunes. 

Par conséquent, toutes les choses qui devaient être faites afin d’élaborer ce 

projet ont carrément rallongé toutes les phases prévues. Il a donc fallu que 

l’équipe d’animation prenne des mesures concrètes pour redonner du jus dans 

un groupe tiraillé par les aléas de la vie de jeunes adultes… 

Dans le travail même de ramassage sur le terrain, nous devions aussi fortement 

remotiver certains du groupe pour faire ce qui a donné le sens à notre voyage, 

c’est-à-dire le ramassage des déchets ! 

De même pour la vie commune dans la maison, toutes les tâches inhérentes au 

bon fonctionnement ont dû faire l’objet de promptes négociations, cela étant 

le quotidien du travailleur social qui auprès des jeunes, est un des agents du 

changement et de la prise de conscience lors du passage entre les deux 

étapes de la construction identitaire de l’adulte « en train de se faire ». 

 

CRITÈRES D’ÉVALUATION DU PROJET ONT ÉTÉ ANALYSÉS COMME SUIT : 

• Le projet a réuni 8 jeunes au total - Oui 

• Les jeunes ont su réaliser une plaquette de présentation du projet - Oui 

• Participation régulière aux séances du GT - Oui 

• Ils se sont pleinement approprié le projet - Oui 

• Ils ont créé avec un(e) ressortissant(e) un lexique de compréhension du 

serbo-croate - Non 

• Investissement dans l’organisation d’événements pour financer une partie 

de leur projet - Oui 

• Le groupe a su créer des produits pour récolter de l’argent - Oui 

• Ils ont su s’organiser et diriger des événements culturels - Oui 

• Ils ont su affiner le projet et rebondir malgré les écueils - Oui 

• Les jeunes ont appris à concevoir un budget prévisionnel, voir annexe 1 - 

Oui 
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• Le budget a pu être géré correctement - Oui, il a été respecté au kuna 

près ! Une bonne étude prospective permet un bon budget prévisionnel.  

• Le projet a pu être présenté aux différentes populations qui sont 

accueillies à l’E44 – Pas encore 

 

 

 

 

EN CONCLUSION 

Le voyage a permis de vivre cette riche expérience détaillée ci-dessus et 

d’imaginer ce qui pourrait être fait prochainement avec un autre groupe de 

jeunes. Malgré les difficultés traversées tout au long des étapes du projet, le 

besoin de partager entre les jeunes et l’équipe d’animation un travail qui 

touche à la protection de notre environnement donne une réelle plus-value au 

vivre ensemble et surtout donne un sens à l’action de notre métier … 
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BILAN DES JEUNES (TEXTE BRUT NON MODIFIÉ)- PROJET ENVIRONNEMENTAL EN CROATIE  

Tout d’abord, il faut savoir que ce projet est né d’une envie d’un groupe de 

jeunes composé de six filles et deux garçons, qui se voyaient les vendredis soir 

(deux vendredis par mois). Lors de ces soirées composées de diverses activités à 

l’Espace 44 ou dehors, les liens se sont créés. En voyant la fin d’année se 

rapprocher lentement et par la même occasion la formation de différents 

chemins propres à chacun, une idée a surgit. L’idée de faire un voyage tous 

ensemble une dernière fois avant que leurs chemins se séparent. Après en avoir 

parlé à l’équipe d’Espace 44 le projet se mit enfin en place. L’organisation de 

ce projet prit beaucoup plus de temps que prévu, à cause de divers imprévus… 

Au bout de quelques temps l’envie commençait à décroître. Il devenait de plus 

en plus difficile de motiver les jeunes à s’impliquer et à trouver la force de 

continuer. Leur projet devenait peu à peu un rêve utopique qui ne se réalisera 

jamais. Et après quelques discussions la destination se décida enfin : La Croatie ! 

Cependant la ville n’est pas encore décidé. Suite à cette décisions l’espoir et 

l’envie de préparer ce voyage reviennent. 

Depuis le début le voyage avait pour but de non seulement faire une dernière 

aventure tous ensemble, mais aussi le voyage devait toucher la nature et/ou 

partager avec des jeunes sur place. C’est à partir de cette envie que le voyage 

c’est transformé en projet environnemental. Tout d’abord, car c’est un sujet qui 

tient cœur de ces jeune, mais aussi, car c’est un sujet très important et actuel. 

Ce projet a été soutenu par plusieurs fondations trouver par les jeunes. 

L’organisation de ce voyage a pu montrer toute les structures et les ficelles qu’il 

faut pour mettre en place un tel projet. Cela a donné une nouvelle expérience 

à ces jeunes.  

Le jour J est enfin arrivé :(14.10.18) Le rendez-vous est à 3h du matin devant 

l’Espace 44. Tout le monde est fatigué, mais impatient de voir ce que leur travail 

va donner. Après des mois de travail acharné la destination final a été trouvée, 

la maison et l’argent nécessaire également. Arrivé à Split, le groupe se dirige 

vers le logement, fatigué par le long voyage. Tous surpris par la taille de la 

maison et celle des chambres. Une fois installé, le groupe décide de faire un 

repérage des lieux et quelques courses pour le lendemain. 

Étant dimanche, il fût difficile de trouver un magasin proche de la maison 

ouvert. La semaine se passa sans réel incident, elle fût éprouvante pour la 

plupart. Car entre jongler entre le nettoyage de plage sous le soleil tapant, la 

gestion d’une maison (ménage, courses, vaisselle, nourriture,…) et quelques 

prises de tête entre les jeunes et moniteurs. Ce qui est normal, en passant, 7 jours 

avec des personnes dont on a pas l’habitude de côtoyer tous les jours. 

Cependant durant ce voyage n’a pas que des connotations négative. Il y a eu 

beaucoup de découverte : d’une nouvelle culture, de nouveaux paysage, le 
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fait de faire une activité écologique, le partage avec les citoyens et avec le 

groupe et la collectivité fût accrue.  

Au retour de ce magnifique voyage et expérience, le groupe décida de faire 

un bilan quelques semaines plus tard pour permettre aux jeunes de réfléchir à 

cette expérience. Lors de ce bilan les avis était partagé entre ne pas refaire 

cette expérience ou la refaire, les arguments des deux partis étaient fondé sur 

de bonnes bases. 

Selon certains le groupe n’était pas assez soudé et donc il faudrait refaire ce 

projet, mais en connaissant mieux les personnes au préalable. Un avis commun 

était que l’organisation de ce voyage à pris trop de temps, mais que malgré 

tout il faut retenter l’expérience, car la seconde fois sera toujours meilleure que 

la première. Plusieurs faits ont surpris le groupe, tel que le nombre de déchets sur 

les plages (non touristique) et le manque de tri. Que certaines personnes soient 

moins impliquées que d’autre, ce qui est « normal » dans un groupe aussi grand. 

 

Pour conclure, ce voyage fût une très bonne et enrichissante expérience, 

toutefois avec certains côtés négatif, comme dans toute expérience, car rien 

n’est parfait. Pour retenter cette expérience il faudrait : une meilleure 

organisation , une meilleure connaissance de l’équipe, même si le fait 

d’apprendre à se côtoyer tous les jours est intéressant, se consacrer un peu 

plus au projet (écologique, humanitaire, etc.) et une gestion du groupe 

différente. Puisque ne pas retenter cette expérience serait décevant. En effet 

ce voyage apporte de nouvelles connaissances générales et linguistique et 

que c’est en apprenant de ces erreurs que l’on peut faire mieux.  

En somme, le groupe est principalement favorable pour refaire ce projet.  

 


